
MÊLA'qiGES RELIGIEUX SCIENTIFIQUES,. POLITIQUES LT LlTTs<AIRFS.

blees. A l'HTospital-GénCrnal le 4. est décédeé in Smur Marie-Anne Nnbes,
agée île 72 auns, elle naivat passé 4,6 en religion. Il y a encora plusieurs
religicuýes à l'Fltel-Dietu, à pital-Général et à la Providence qui sont
aérieusenett malades.

-Le chiffre totnl tics éîîmigrès arrivés aiu port de Qnébec cette saison,
jusq'uà la date du 3 1 juillet, est île 63.729.

.~ --0
Les amîtis de Mt. Belliger, prètre, appreiJrtnt sans doute avec cliagrin

que ce mrî-leuttr nt se rétablit (lite bien lentement. Des lettres reçues ces
jours derniers nuis anînuncent que .iM. Bellantger loin de devenir mieux, est
i contraire affligé plus que jamais par la maladie ; il est nctuelleimteni au
Vi.lage d'indutrie.

Le R. .P. Anderson, de l'Ordie de St. Dotiniqu]e, et dont nitos un
noncions ces jours dériniers l'arrivée à Montrénl vien id'olltir ses sarvies a
Sa Grautieur Migr le Montréa qui les a acceptés. Le R. P. a déjà notmmen-
cé a exerceir le ministere et porte dessecours aux pauvres imtigrès des abris.

Incendie à Québec.-iMercredi à une heure du matin le feu s'es: déclaré
dans le magasin de M. Brown, marchand tailleur, at coin des rues Bunde
et du-Fort. Lincendie a été arrêtb dans leditice où il avait pris naisnce.

-La semaine deruière le fetu a consuiné les casernes de Citamblily i
on ignore l'origine de l'incendie. La perte retornbe en grande partie
sur les officiers qui y étaient en garnison.

Les nouvelles d'Etirope nous torcent à difllérer la putblicatiori de la suite
du Libérateur Daniel O'Conneil. Nos lecteurs 'auront mardi prochain, et
peuvent en astendant lire"Dévouement du Prètre Catholique dans les temps
de calamités I et la suite le l'histoire du Knout, deux articles qui su trouvent
dansja feuille de ce jour.

La Prochaine malle poir l'Angleterre qani quittera Boston le 16,scra
à lontréil, vendredi, le 13 à 7 heures P. M.

--- 0----
LE BILL DES MUNICIPALITS T M. VlGER.

. (SUITE ET FIN.)

Lsqurore rer Canuelsq dans son numéro du 3, revient sur les explica-
tions que les .41élanges-ot données sur les procédés de M. Vigerà Poc-
casion du Bill des Mlnicipalités le mardi 20 juillet. Tout ce que les
.Mélanges ont à ajonter, c'est que, en rendant compte de la séance de
mardi, ils n'entendaient pas parier des séances subséquentes. DPail-
leurs, qtotque puissent dire tous les correspondants de l'./lurore, les
Méilanges ont eu le.e moyens de .avoir ce qui s'était passé le inardi soir.
M. Viger après avoir fait tout ce qui a été dit clans la feuille des ..Ilé-
lates du 30, vota contre l'amendement de M..Chauveau, acte qui. fut
aprécié comme les Jlélan-es l'ott fait, ptuisquî'inmédin temnent a près
que le nom de i. Viger eût été prononcé, la salle des séances retentit
de lungs éclats de rire et de cris tout-à-fait significatifs. Ce qui prou-
ve encore que les .Vélunges n'ont pas avancé uine fausseté, c'est que la
Revue Canadienne et le Cainadien se sont exprimés dans le même sens.
Ainsi, lorsque ce soir là le non ca M. Viger (votant contre l'amende-
mient de M. Chatuveau) est entendu, la Chambre témoigne ses senti-
mnents par des rnurmures etc.; deux journaux autres que les .lfélanges
parlent de la méme nanière que celui-ci et ne se rétractent pas de-
puis ce temps là. Voilà qui parle assez iatt contre la prétendue dà-
fense de l'.,urore. Encore une fois, c'est le public qui doit en juger
maintenant.

Qunant à reproduire l'article de l'.,qurore, l-sA/élanges le feront volon-
tiers si P.6urore veut reproduire ce quoit dit. les .llélanges sur les pro-
uédés de M. Viger. Mais ils ne désirent pas cont.inter cette discus-
sion qui ne petit étre que le peu d'intérèt pour les lecteurs, et. qui pro-

- longée ne ferait que s'euvenimer sans éclaircir dlavaniage la question.

NOUVEL LES D l-V E RSES.
-Le rev. P. Carnher a coustruit une magnifique 1-g lise à Atugusta,ca-

pitale du Mainc.Le bàtirneit'est d'une architecture simple,inais confor-
Me aux règles et fait beaucoup d'honneur et au pastetir et au peuple.
i paraît que 2c gouverneur de l'Etat, le président du sénat, l'orateur
de la chambre, et plusieurs membres de la lègislature ont souscrit li-
béralement. Puisse Dieu les récompenser et les amener à la lumière
de la vraie foi catholique. Freeman'à Journal.

-Le jour de la fétu de St. Vincent de Patl, M M. Collen, Reardon,
O'Kane, .ainnis, et Henegan ont été tiaits prêtres à Philadelphie.

-Le 26 juin, 1 gvéqne de Cicago a ordonné prètre M. T. Kennedy
qui avait reçu le~diaconat deux jours auparavant. - Idem.

-M. Dugnny, vit-aire d'Yamachiche, s'est iendu, vendredi dernier, à la
Grosse-rsle où il a été rejoint, hier, par MM. Forgues, euré de Ste. Marie,
et Lebel, vicaire de Rimouski.

-Nous avons la douleur d'annoncer quie F. X. Garneau écr., est dan-
geureusemerit milade. Nous avons reçu aujrul'hni nu numéro de la Revue
Encyclopédique de Paris tlans laquelle noui voyons une nntice sur l'Hstoire
du Canada par ce monsieur. Nous la pulieront prochaiietmtenit.Canadien.

-Des lettres de St. Jeinn Dorciester nous meirustneit plun it i.de irs rns -qT',
fèivros parmi les haipitat qli sult venuts en cont:itt avec les matitîtle., éu
grés à cette pince. Ces derniers soit i peu près ni nombre tie 100. Cuelettres parient aver les plus graiIdes üluges dle i bie conduie du duvou..
ment intrépide de N. Chs. Ln Rcqutes, curé de St. .1h.11, qui a déployc
ii zèle s bs ivrime pour veniir nt# seturs d es malhiurux. 1evée

Fête Françaisl d .,cw-ork.-- Les rr iti de New.York ont fûte reie
année avec beaucoupl ic de lutimpe et d'ételat, l'niver.,ire des journée.s de
juillet. Dans a ni atinéec il y a eu ntre brillante cérémnicii ieligieuse. nl
nédictiion des draieaux du la milice laiuçaise, etc.. et le soir tit spledid
banquet ou assistèrent pius de 200 soleripteurs. lar.nlhs tnats liortés à
ve banquet, nous dit le Courrir dekr ElaIs-Unis à rti nos. enprunli;nion
Jéails, onit proposa un ttaiî au.T Crrnadiens-rançais, de. illad,dCet
te ville, répondit à ce tonst par un discours que lu Courrier reproduit eu a.
joutant: "l Cette chaleureuse protestation titi pntriotisme cnnadien cn favecr
de la vieille naîtiinnlité rrninçaise, ai été dix fois interroipuo par les apuila_
dissemuients du l'auditoire." Idemi.

D uE C E S. -

Hier mantin en cette ville, Dame Suzan Alison, épouse de Plhilip.-Aubierî
De Gaspé, écuyer, ,cigneir tic St. Jean Poert-Joli àgée di-53 ans. Elle
étnit fille ude feu Thomnns Alison,en son vivant capitaine dans le ;e. régiment
d'infititerie royal 'de Sa Magesé et de dame Thérèse Baby: Elle laide ut
époux et doze enfainîs inconsolables.Elle sera inhumée, vendredi prochaiIn,
à St. Jean Port-Joli.

Jeudi soir, à St. RoclhSietr Jenn-Baptiste Martel, igé de 22 ans. Ce jet-
ne homme, d'un excellent caractère et setul soutien du sa famille, était reve-
nu de la Groïse-Isle dans un état apparent (le bonne santé et se préparait à
y retourner lorsqu'il fut aitioué des fièvres typhoïdes qui l'tnt enlevé après
huit jours de maladie.

BANQUF. D'EPAIGNE DE LA CITE ET DU DISTRMCT.
EXTRA IT

ler. avril 1847.
BALANCE duc- cc jour aux Déposants, tel que montré par dtat. £29350 3 0

31 juillet .
Montant déposé du ter. avril à ce jour. . . . £4177 18 6
MNcîttant retirà . . . . . . . . . . . 21410 13 6

20067 5 o-

Balance due ce jour aux déposanta. ... ..... . . 8 9
Par ordre du Bureau,

JOHN COLLI1NS,

Barcau de la Banque d'E-pargnes
dle la Cis etL du District,

nu. -16, (;rande± rue St. Jacques,
31 juillet, 18-17.

LIBRA1RiE ECCLÉSIASTIQUE.

LES Soussignés ont lhonnieur du'annttetr au public et à leurs amis qu'il viennent d
Transporter leur Atelier, rue Notre-Dam, vis-à-vis le Sémninaire, où, tel qu'ils Peut
dernièrement annoncée. ils ont ouvert une Librairie sous le nom de

Ils ont constamment et nain tous les Livres de Morale et de lleligion, et toits ce qui
CAt nécessaire aux Ecoles Chrétiennes. Ils espèrent que le patronaee du publie et par-
ticulièreneit du clergé ctholique ne leur fera pas défaut; vu la supériorité de leur
articles et l'excellence des ouvragesqui sortiront de leur échoppe. Enfin il feruttout
en leur pouvoir pour satisfaire ceux qui les patroniseront.

CItAPELEAU ET LAIOTIIE.
Montréal. 25 M1ai 1847-.

MAISON DE pENSION.
LES Voyageurs quisont dans le cas de visiter te beau village d'Industrid, treuveront

chez le Soussigné un superbe logemientt et une bonne table en tout tems. <uelqucs Eco-
liers pourront avoir leur pension chez lui à la petite distance d'un arpent dte sa maison
au collége, aussi des voitures serot toujours prétes à demande. Iartatit de la Vaitrie
ainsi que du vi ;!age à St. Charles Baroinmé.

Village d'indus'.rie, 14 juin 18-17.
ET. PAI.TENA iS.

CONDITIONS D E, C E JOUIt.NAL.
L.s NIELANGES se publient deux rois la seinnite,le MARDI et le VENDitEI>

Le prix de l'abonrerneent, payable d'avanice, est de QUATRE 'PIAsTrEs outir l'atitnéc
CINQ PEASTREs par la poste. On ne reçoit point J'abonnement pour moiis Je six moseit
Les abonniés qui veiulent cesser de souscrire au Journialdo.ventei danier avis un imoit
avant l'expiration du leur abonneient.

La poste pour passer les lignes des Etats-Unis coute chelins 8 deniers pour lPntée
Prie des annonces.-Six lignes et au-dessous, Ire. insertion,

Chaque Insertion subséquente;
Dix lignes et au-dessous, Ire. insertion,
Chaque inst rtion sub quente,
Alu-dessusis de dix lignes, Ire. insertion par ligne,
Chaque insertion subséquente,
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JOS. RIVET & J. CHAPLEAU,'PRopaITAIRtS ET MTzapRttMrUls.


